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gnaient son âme an séjour de l'immortalité
avec le désir de lu. porter aide et secours,
yuand on est convaincu que l'âme survit

au corps quelque opinion qu'on ait sur son
état après la mort, rien n'est plus naturel
que de faire des vœux et des prières pour
obtenir le bonheur aux âmes de nos parents
et de nos amis. Ceux-là même qui par leurs
principes semblent les plus contraires à un
pareil usage, avouent souvent avec sincérité
qu Ils ne peuvent en ces graves instants re-
tenir des prières secrètes qui s'échappent
de leur cœur pour les personnes auxquelles
de tendres liens les unissent étroitement.
Preuve évidente que c'est là un sentiment
imprimé dans le cœur de l'homme par le
doigt de Dieu : aussi le retrouve-t-on dans
tous les pays et chez tous les peuples du
monde '."

Toutefois, c'est chez les peuples où s'est
conservée la religion du Dieu vivant nue
nous trouvons plus pure et plus respectable
la dévotion »ux trépassés. Comme ils avaient
conservé sans l'altérer la tradition primitive
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